
ÊTRE LE LOUP, Bettina Wegenast

Les personnages : Kalle (mouton/loup), Locke (mouton/chasseur), Nain, Renée (mouton).
Lieux : pré, bureau, forêt, rivière.

1- DANS LE PRÉ
Kalle et Locke

« Le loup est mort, le loup est mort, LE LOUP EST MORT !!! » Les trois petits cochons chantent à
tue-tête. Dans une frénésie joyeuse, ils dansent dans le pré. Tout excités, ils ne regardent pas où
ils mettent les pieds et trébuchent régulièrement. À l'orée du bois, on entend : « Mort ? C'est vrai ?
Je n'arrive pas à y croire ! C'est super ! »
Les biches aussi sautillent joyeusement entre les arbres. Un chœur de moutons bêle d'aise dans
le pré, entre deux bouchées d'herbe. Tout le monde se réjouit. Deux moutons jouent à chat, puis
ils se remettent à brouter. […] 

LOCKE : Est-ce qu'il volait et tuait ?
KALLE : Mais bien sûr. Il était le grand méchant loup. Bien sûr qu'il volait et qu'il tuait. Sinon, 
qu'est-ce qu'il aurait fait de ses journées ? C'était son boulot.
LOCKE : Son boulot ? C'est un boulot, grand méchant loup ?
KALLE : Oui, son boulot. Qu'est-ce que tu crois ? Qu'il faisait ça comme ça, pour le plaisir ? Non,
mon cher, être le loup, ce n'est pas un plaisir. Il faut être costaud. C'est vraiment du travail. Il faut
une bonne condition physique, la main sûre et des nerfs d'acier.
LOCKE : Mais je pensais...
KALLE : Eh bien, tu t'es trompé. Mais maintenant ça n'a plus d'importance. Maintenant il est mort.
LOCKE : En effet. Il était comment ?
KALLE : Aucune idée. Et je m'en fiche. D'ailleurs, il ne le faisait pas mal, son boulot, pas mal du
tout. Rien à dire là-dessus.
LOCKE : Et maintenant ? Qu'est-ce qui va se passer ?
KALLE : Ben, ils vont en recruter un nouveau.
LOCKE : Comment ? Un nouveau grand méchant loup ? 
KALLE : Évidemment ! Le poste est vacant, j'ai vu l'annonce.
LOCKE : Mais pourquoi ? Pourquoi recruter un nouveau loup ? Tout le monde se réjouit de sa 
mort.
KALLE : Mais il fait partie du jeu. On a toujours besoin d'un grand méchant loup. Sans lui, il y a
quelque chose qui manque. C'est vraiment un boulot important. Pas pour les moutons moutons. Je
me demande si je ne vais pas postuler.
LOCKE : TOI ?
KALLE : Ouais. 
LOCKE : As-tu bien réfléchi ? Toi ? Avec tes problèmes de digestion ? 
KALLE : Ooh, ma digestion, elle s'est beaucoup améliorée.
LOCKE : Ah tiens, depuis quand ? Et tes dents ?
KALLE : Qu'est-ce qu'elles ont, mes dents ?
LOCKE : Tu t'en es pas mal plaint ces derniers temps... bêêêê, j'ai mal ici, bêêêê, j'ai mal là.
KALLE, montre ses dents. Comment ? Qu'est-ce qui ne va pas avec mes dents ? 
LOCKE : Elles te faisaient souvent mal, c'est tout.
KALLE : Bah !
LOCKE : Comme tu veux, c'est ton problème. C'est sans doute un boulot fatigant. Et que vont dire 
les autres ? 
KALLE : Les autres, je m'en fiche des autres ! C'est sans doute bien payé et en plus amusant. Ça
me changera. Et on te fournit la fourrure. C'est compris. Et puis... être méchant, vraiment méchant.
Je mettrais de l'animation ici, crois-moi. Je ferais... Bon, j'y vais. Je vais tenter ma chance.
LOCKE : Tu es fou. Malade. Tu n'es pas un loup. Tu es un mouton. Tu m'entends ? Tu es un
mouton, un mouton ! Tu es un mouton !
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5
DANS LA FORÊT

RENÉE : Kalle ! Kalle ? 
KALLE : 'Soir, Renée !
RENÉE : Eh, Kalle, où est Kalle ? 
KALLE : Je suis ici, devant toi.
RENÉE : Mais tu n'es pas Kalle ! C'est bien sa voix... mais tu n'es pas Kalle ! Kalle est différent !
Kalle est un mouton ! Et toi... toi, tu es... 
KALLE : Raconte. Je ressemble à quoi ? 
RENÉE : Tu es... noir et hirsute... Tes oreilles sont pointues, et tes yeux brillent bizarrement. Tes
dents... 
KALLE : Oui, alors ? Vas-y ! Comment sont mes dents ? 
RENÉE : Pointues et tranchantes... et pas très propres... tu n'es pas Kalle.
KALLE : Bonne petite ! Et si je ne suis pas Kalle, qui suis-je ? 
RENÉE : Mais si, tu es bien Kalle ! Je reconnais ta voix ! Mais tu es... un imposteur ! Un loup
déguisé en mouton ! Non ! Tu es... Kalle ! Tu es un mouton déguisé en loup !
KALLE : Comme tu es intelligente ! Tu m'as toujours agacé avec ton intelligence, ton côté 
« Mademoiselle je sais tout »... mais maintenant c'est fini.  Ce n'est pas ton intelligence qui va
t'aider ! Maintenant tu as fini de tout savoir mieux que tout le monde, tu as fini de m'emmerder !
Espèce de... moutonne. Espèce de cloche !
RENÉE : Mais pourquoi ? Qu'est-ce que je t'ai fait ? Je n'ai jamais...
KALLE : Mais moi, j'ai ! Oui, je t'ai mordu la jambe. C'était délicieux. J'aurais pu te dévorer toute
entière ! Et maintenant je compte bien finir le festin !
RENÉE : Mais nom de Dieu ! Kalle, tu es un mouton ! Les moutons ne mangent pas d'autres
moutons ! Tu ne peux pas faire ça. Tu n'es pas carnivore ! Tu aurais une terrible indigestion ! Je te
pèserais lourd sur l'estomac et tu resterais constipé jusqu'à la fin de tes jours !
KALLE : Foutaise ! « Mademoiselle je sais tout », comme d'habitude ! Je crois avoir déjà dit que
j'en avais marre. Je suis en période d'essai et je dois faire mes preuves. Désolé, camarade ! C'est
fini... (Il se jette sur Renée et la dévore.)
LOCKE, arrive hors haleine :  Renée !! Où est Renée !
KALLE, l'imitant : Renée ! Où est Renée ! Où veux-tu qu'elle soit ? 
LOCKE : Où est Renée ???
KALLE : Réfléchis donc un peu !
LOCKE : Tu as...
KALLE : Mon petit génie !
LOCKE : Mais... ce n'est pas... ce n'est pas possible !
KALLE : Pourquoi ça ne serait pas possible ? 
LOCKE : Tu ne peux pas faire ça ! Tu ne peux pas avoir fait ça ! C'est impossible ! C'est contre
nature !
KALLE : Pourquoi ? Je suis un loup, elle est une brebis. Je suis le prédateur, Renée est mon
repas. Qu'est-ce qu'il y a de contre nature là-dedans ? C'est tout ce qu'il y a de plus normal. Ça
arrive tous les jours ! Partout dans le monde !
LOCKE : Mais pas Renée. Et pas toi, non plus. Tu es un mouton et Renée aussi est...  était...
Renée !!!
KALLE : Calme-toi ! Tu savais bien ce qui allait se passer. Tu es ma patte droite. Et maintenant
calme-toi, n'en fais pas un drame, pas de chichis ! Terminé ! Il faut bien que je fasse mes preuves,
après tout, nous sommes à l'essai, tu as oublié ? Il faut bien commencer quelque part. Donc, ça
suffit ! Il est tard. Je suis fatigué !
LOCKE : Mais…
KALLE : Ça suffit, j'ai dit. Viens, on mange encore quelques-unes de ces herbes délicieuses et
puis on se couchera. Ç'a été une dure journée pour moi. Une dure journée pour nous.
LOCKE : Comment tu fais pour manger et...
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KALLE : Bah, quelques herbes juteuses me feront du bien. C'est assez lourd, un mouton entier.
LOCKE : Kalle, comment t'as pu … ? 
KALLE : Avec ce dentier, tu veux dire ? D'un point de vue pratique ? Oh, ce n'était pas si difficile
que ça...  je l'ai  approchée par le côté et  puis voilà.  En revanche,  les herbes,  avec ces dents
pointues, c'est un peu plus difficile. Pourrais-tu m'aider... ?
LOCKE : Kalle ! Je...
KALLE : C'est bon, c'est bon. Si tu veux. Tu as raison. Il vaut mieux pas, ça ferait trop. Je vais me
coucher et roupiller un bon coup. Ou deux. 

À vrai dire, je n'aurais jamais cru que Renée serait si indigeste... on avait pourtant évoqué
le sujet juste avant, mais je croyais que c'était une de ses ruses. Mais bon, on s'en fiche. Il ne faut
pas  pleurer  sur  les  moutons  dévorés.  En  tout  cas,  pas  mal,  comme début  dans  le  métier...
j'aimerais voir qui ferait comme moi... il n'en reviendra pas, le nain... dès le premier jour, un mouton
entier... (Il murmure, s'endort... et ronfle très fort.)
LOCKE : Qu'est-ce que je... ? Ah ! Cette agence d’intérim ! C'est entièrement leur faute !
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